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OMNIA. EXSEQUI-BECE

VOL. i.] TROISRIVIERES, MERCREDI,E IE OCTOBRE, 1826 N.6

IMP]KIE'E-ET PUBLIE dent des vertus, du respect es Con-que si la question de uni n ait de ou
PARl venances, deshommes d'un ;] 1aussi in-vead agitée il i e-ait contre cette union. De

LUDGElR DUVER1VN'Y di iscret et.d'un emportement' aussi exagéré pareil& 'ropossont les moyens de décepi-
Rue Royal. . lue, celuideM. O den, quand il rugit deson employés un jour -d'élection; l'engage-

-ris:de haine etd fureur. Nons aurit-ilmni désavoùé lelendemain. Que la pe-
'CoŽJnrrTIONs D. cE' PIE~R. Uonnét un, échantillon des rare qaliés qui tite'banddes uinoniaires ourdisse de nou-

- ntaalu àcehaut foncionnaire'udgouver vëae linême trame, Mr.;Ogden_ sera de
Le Pri.z de la Souscripion est de €INQment,les complaisances méritEea de. deuxnouveèau le pln violentdes agitateurs en.

Cheins, pour Trois Alois de 'pu licati;on,q.ui,.avec une tête, un1eour,' de sentimensgagés>'à la fârtifier Et. lu et tous les plus'dAemblables axsiens, e t 1 fo,&peuxtetoutre lef frsf «N Pose, pgaés, à d esaux ss se seraient plu, je neLuxa partisans de ce détestable- projet,
manïé,.die os des trois.mpis. dis.pas à l'honorer, cela n'était pas posi- sontitellëment devenus les objets desprédt-

O do.nnéra plac, dans. ce.Journl,. auible, mais àle surcharger,le.connaissant bienlctiode TainiasontÈbién
Avertissements, dans l'ure' et l'autrede commissions, pour lui simples; emnploisaccueillis, flattés, pronus et payés4qu'ils
lang(uer,*à. des prix:très hsnäles. ide-profit et qui.en d'autres mainàs sraientd epeiet seëpenti'r-de i:parti, qu'ilspri--

d irplus:odeseemplois honorables ? Araien.t-ils ret alos. Si en effet c'est une question
Onpit.d6onnar chC - -cru.trouver chez lui' tout. omme chez' eur.ote,-cela n'est pas du aux .réiùords :des

-. Messrs. eiIson & owen, mêmes, la. discretion de l'homme d'état, Richardson, Gale, Stuart, Ogden 'et autres
Et chez Mr. F. Lemaitre, l'urbanit du gentilhomme, l'4tendue dés amis'du pays de_ la trempe de-ceux là, niais
Mr. Cbarlés.B. Pasteur,. . . nt al connaissances légales et constitutionnelles à'l'indignatiod des"peuples :des. deux pro-
Et Mr. James Liane, T du. profond. jurisconsulte qui rendra. desvinces, forcés de résisteraux criminelles
Mr. Louis Gonzague. Nolin,....L'ssomption, Oracles sans ambiguité, le ton conciliant machinations im aginées.pour envahir leursMr. H .Oivieri................ý...Be-tht,
Mr. T. L. Chalod,........i. du:politique habile, le caractère loyal et libertés et détruire leur constitution. Et cet

on>..'élevat....de.sentimensduuiodoi,,n
Mr. Jean Chaurette,,............Yamachiche,lévation de sentimens qui doivént appar. élan d'indignation'publique, qui le seconda
Mr.:Louis. Marcoux,................. Yama8kq, teiir aux premieres. Magistratures chez une avec plus de talent,'de désintéressement et
Mr. Guilliaume Smith,............La·Baiena-tion sage et éclairée? Si ce'personnaged'eficacité que ce même' Mr. Neilson"1au-
Mr. Tbomas Fortier, M. ......... enillys' st montré à nos gouverneurs et conseil- iourd'hui dénoncé par l'odicier de la coù-
MraPierre Dorion,....... .... ¢. Anne lers.avec l'immoralité frappant, la malice ronne comme voulant boukerser le gou;

instinctive, la !basse grossiere" que respire vernemen tet renverser cètte. constitution
(P OU R L'AR G UJ S.) 'so.discours,. té enfin qu'il s'est donné'enqu'il défendait alors cortrlarrage impuis-

tpectacle auxélecteurs dos 'Trois.Rivièresîsante des Meisrs. Ogden & Co.? 'Ms .ici
.r. Là R0dacu que faarépétitior de ce discours dansl'iniquité. test mentie à elle m'me, mentita

LE Pot-pourri dégoutant qné avos vezvotre' feuille le fait connaitre au pays, ilkst iniquitas sibi. 'Le Solliciteur Général
publié tel qu'on l'a entendu vociférer vec rappelle nécessairement l'observation- qui le plus coupable des hommes s'il n'a
l'ennui que devait inspirer lPitnùdeice a souvent été faite, que les plus hautes'aussipa orivi la pnp haues ausi pas poursivil pitibn d'un traitre iqu'il
avec laquelle il a été hurlé sur le hustngs, bien que les plus basses classes de .la soci-sait vouloir bou/verser' le Gouvernement ; 'et
par Charles R. Ogden, Ecuyer, Solliciteur'été, sont celles qui fourmillent le plùs il est plus méprisable ecore, 's'il a fausse.
Général de la Province du Bas-Canada, et'd'hommes dépravés, Il nous forcera à ment et par étourderie porté une accusatia
en cette qualité l'un des conseillers légaux nous écrier, Sols Protecteurs rt Sots Protégfés'on si grave contre un innocent. Toute la
de nos gouverneurs, m'a rappellé avec dou -vos êtes bien dignes les uns des autres.'clique'de ceux qui agirent alors de'concert
leur, conmbien est d'un grand sens' et d'une'.ui il est bien vrai que le corps social pré-avec un homme doué d'une aussi belle' me,
Vérité côdstarie, le vieux proverbe, I tçlsente trop souvent les mêmes hénomènes'd'un aussi bon esprit, d'autant de talens et
maître, tel valet.' Je vous demande quelque les'liqueurs fermentantes 'dont léà"por-,de lumières comme en a M . Neilson, les
est l'homme et quelle est la cause qui peu-tions malsaines sont poussées au plus hautPapinéau, les Vigers, les Cuvilier, les
vent requérir les services d'un 'serviteurdu vase sousla formé de Gas délétères et Blanchti les Bourdages et mille autres
aussi ignare qu'efronté, comme s'est mon-d'écumes fétides, ou précipitées au plus bas personnes de Québec, de Montréal et'd'ail-
tré M. Ogdern? ' L'on a souvent remarqué du vaisseau, en une lie boueuse et malfai- leurs, tous aujourd'hui enveloppés dans la
que lorsque tous les laquais d'une grandesante, taudisque tout ce qui est bon et sub-proscription don les menace le solliciteur
maison, sont pétalans et brutaux, leur mai-stantiel nage éntre ces extrêmes vicieux. général par des calomnies flétrissantes pour
tre, quoique le hazard lui ait donné avec lui seul, puisqu'il joue le rôle d'un dénon-
une haute naissance et une vaste fortune, la Nous ne pouvons absoudre de blame,:les ciateur donnant de faux avis, s'opposèrent
facilité d'avoir beaucoup de laquais et une hommes puissans'qui lui ont prodigué mille alors ouvertement à Mr Ogden et ne trem-
importance d'emprunt, n'est le plus sou- fois plus de marques de confiance qu'il n'en blèrent pas. Aujourd'hui ils ont conspiré
vent qu'un lourdaut en habits dorés, avec mérite, qu'en supposant qu'il l'es a trom/-contre lui parcequils le craignent.. La
l'esprit et les mours de ceux qu'il choisit pés; que ce protée a pu se plier devant bouffisure la plus orgueilleuse n'avait ja-
si mal et dont il aime à s'entourer. En se-eux à respecter au moinsIles règles de la mais avant Mr Ogden, nspiré assez d'im-
r'ait.il ainsi dans l'administration de la chose décence qu'il a toutes outragées devanit rrtinence pour débiter pareilles niaiseries.
pbie ?Eprnqunoautrement nous; qu'il s'est élevé jusqu'a eux par la 1' faut qu'il soit plus plein de 'vent qu'unbe troîte serait la mesure de respect et marche tortueuse et cachée du reptile; 'et ballon 'ce Mr le solliciteur général, pour
de confiance, bien mince le dégré de gra- noni par le marcher ferme de l'homme ver-s'étre élevé si 'haut que d'aller'apprendre
titude, ou plutôt bien grande l'étendue' des tueux qui agissant d'après des principes, aises phrases dans le ciel' de 'la lune. Et
re proches que nous aurions a faire aux au- des opinions qu'il peut toujours avouer, pour'quoi un si gr'and nomnbre' dhommes en
torités aux quelles appartient dans le pays, une conduite dont-il peut ne jamais dévier.craiglient-ils un seul ? c'est qu'il lui est ré--
la nomination aux emplois> si leur discer- Il aura rampé devant eux comme il a ram-'cetninent poussée umet gueule dcefer et que
neoment leur inspirait de porter dans tous pé devant ses électeurs, lorsqu'abjurant c'est vrai s'écîie-t-il, qu'il aura une gueula
les cas, à des charges élevées qui deman-sa foi et sa doctrine politique, il s'est écrié de fcr p'our leur dire leurs véî'ités.



Les hommes qu'il peint comme, de pas dire qu'il ait a employe ces deners,

conspirateurs ses ennemis, sont trop amis tmaisce qui atorise a dire qu'il est encore

de la belle langue qu'ils parlent pour-s'ê. comptable. -Celàlui a eté .it.et reditjl
tre jamais- servi de l'expression bizarre a feint de ne pas comprendre pour conti-

qu'il met dans leur bouche. Il est possible nuer à injurier, pour. faire plus de tapage
s'ils ont été quelquefois soumis au dégoui ians raison, comme un tambour qui fait

de parler de Mr Ogden et celui de lire son ,autant plus de bruit 'lu'on frappe plus
dernier discours que pour le peindre avet fort dessus, mais ce n'est qu'un vain bruit.

vérité, ils aient-été forcés de faire usage de Non seulement tant d'ignorance sur des
de uelques mots'peu usités, nullement ap: affaires auxquelles il a pris part, en pré-

r iavh qu îl 9 P
pîcbes aux autres ommes avec qui i tant aÙ gouverneur un mérite qu'il n'a pas,
ont des rapports. -Par exemple ils la chambre un tort qu'elle n'a pas,.e
pu dire qu'il avait Une gueule ordmaire qui le doit avilir, mais il faut qu'il fletrisse aussi
ne 'vomit que, des'.saletés, mais non pas tous ceux qui ont le malheur d'avoir avecq
qu'il ait une gueule de fer. Ce mot est lui des relations de confiance ou de dépen-
vide de sens, et quand, un homme se res dance. -Où est le sentiment moral qui per-
pecte si peu que de se l'appliquer, il émet mêt à Mr le solliciteur général de révéler
vraiment le cri d'un maniaque. Il faut que publiquement les conversations particu'
Mr Ogden ait entendu dans les cercles oulieres qu'il prétend avoir eues avec Mr.
il roule, que ce pays devrait être gouverné Doucct ? Le père, -le beau-père, le frère,
avec un sceptre de fer. I, n'en faut pas les beau-frêres de celui-ci, électeurs aux
plus pour qu'un homme organisé, avec la Trois-Rivières, ont agi ouvertement con.
bosse indicatrice' de la -mémoire et avec tre Mr. Ogden. D'où vient l'attachement
une' concavité ou une lesion de contmnutéesi particulier que seul dans sa famille,'Mr.
dans le.cerveau, aulieu 'de la protuberance Doucet aurait eu pour Mr. Ogden ; cette
indicatrice d'un jugement sain, se soit ditsollicitude si inquiele pour le succès-de son
'les hommes qui veulent gouverner avec un électioir, cet empressement si grand à sur-
sceptre de 'fer seront bien aises d'acheterfprendre le secret de son beau-frère' pour
pour: meilleur assortiment, un homme à ui en faire part? Est-ce parcequ'ils ser-
gueule de fer. 'Je vais proclamer queJe1vent tous deux le même maitre ? Mlas ils
suis l'homme a gueule diefer, qui peut grmn- font plus qu'on ne leur demande. Leur
cràdes dents, faire claquer mes machoiresmaitre beaucoup plus honnête homme qu'ils
et tellement épouvanter les Canadiens que'ne le supposent, ne veut pas d'esclaves si vils
mes machoires leur rappelleront les a!qu'ils doivent pour le servir rompre les liens
choires d'.ne qui jadis firent tant de mal de famille, étouffer des affections naturelles
aux Philistis, jere ser a e je vaudraexercer l'espionnage, écumer des propos
mon prix et rien de plus. Cvagues et observer des actionsindifferentes

Cet homme sans jugement, attaque aussi pour les convertir en affaires .d'état dont;
bien ses amis que 'ses ennemis. il détruitdoivent être informés les officiers de la cou-
e pouvoir qu'il veut soutenir, il éleve cexronne? Plsieurs des membres de là dplique

'lui qu'il voudrait abaisser. Il.dépouille le à la quelle"1Mr Doucet n'appartient pas, ce
gouverneur et e conseil exécutif, je ne ddsqui n'empêche pas qu'il se donnait ci-de-
pas dú droit, mais de Pusage dont ils sont en vat pou r l'ami de quelques' uns d'eux
possesion, d'examiner seuls les comptes et(grands coupables sans défiance qui se
de donner des quittances finales aux comp-sont imprudemment livrés à lui et se sont
tables des deniers publics, pour le resti-exposés aux révélations alarmantes qu'il a
tuer a la chambre a qui ce droit appartient depis faites contre eux) sont souscripteurs
réellement, mais qui lui e toujours été denie à la grande église; ceux-là il les a calom-
par ceux dont MrOgden a toujours soutenu'niés, et d'autres ne le sont pas qui se ti-
touteslesprétentionsquelquelles fusseat. Le ent de lui et de ses rapports. Cette divex.
gouverneur et le conseil dit-il, ont assezsité d'opinions par rapport a un acte qui
souvent demandé à règler les comptes desdoit demeurer libre et volontaire, n'a pas
ceus quiont eu des argens pubics en re mis la guerre entre eux, et 'aurait pas du
leurs mams, et si la chambre n a pas fait tourmente si douleeuusement les ipteu
son devoir, Mr Ogden tout seul a fait le Mr. Doucet et Ogden. Cette souscription
sien. Quelle' profongdee dar oet de oitucu nriappt au rappor prochain ni éloigné
et defait, décelle cette forfanterie? Qu'il avec les raisons qui devaient déterminer
cite une seule occasion oû le gouerneu les électeurs sur le choix entre les deux

* ~ ait en effet pris la démarche que lui indique candidats aux Trois-Rivières, Mlais~ puis-
sans doute pour l'avenir le solliciteur gene- qu'on a cru devoir les entretenir de ce su-
rai, ait jamais chargé la chambre d'exami-j'et, il est permis je pense, de leur deman-
ner' et quittancer ces comptes, lui ait ja- der quel est le r'ôle le plus odieux, celui de
mais transmis les pièces -'justificatives qui Mr' Doucet qui'a été dépjoser miistérieuse-
l'auraient mise en état de le faire. Mr. ment au seul Mr Ogden, des secrets si sub-
Ogden qui a du'mttre ses comptes avec tilement surpris, ou celui de Mr. Ogden
les pieces a'î soutien, devant le conseilexm- qui sans but et sans motifs, sans rime et
cutif, sait bien qu'il ne les a pas ainsi mis sans raison, a été révéler ces confidences
devant la chambre, qu'il n'a apporté de-à cinq a six cents persdnnes assemblées
vant elle, que son ipse dixit qu'il avait fait pour tout autre objet que celui d'appren-
ieun emploi légl des argens qui avaient été dre les pauvretés ue ces deux Messieurs

mis entre ses mains, et qu'il est repaésentés q'éaient confiéed l'un à l'autre ? L'on ré.
par des documens officiels du gouverne- pondra sans doute, que la question est dif-
acnt, comme comptable. Il doit savoir que ficile a résoudre, mais qu'il est clair que
la lettre du secrétaire du gouverneur n'est s'ils sont tous' deux touchés avec le fouet
pas la quittance dont.il a besoin. Il avait sanglant de la satire, ils auront ce qu'ils
-es moens d'obtenir cette quitance fqiale méritent
du gouvernefur, il ne la pas, ce qui ne veuf DES FERULES.

(POUR L'ARGUS.)

ENTRETIEN ENTRE PYRRUS ET ALEXANDRE.V

PYRRUS.-DITES-moi Alexandre, quel dé-
mon vous agite? Tout annonce, chez-vous le
trouble," l'inquietude, et le mecontentement.

ALEXANDRRE.-Rien de moins, Pyrrus, qe
l'amour du bien de mon pays, et l'impatience
de voir des gens que nous alimentons, trahir
ses intérêts, et juger de nous par eux-mêmes.

P.-Eh !-quoi! celà vous étonne? Ne savez
vous pas que c'est l'histoire' de chaque jour ?
Qu' a-t-il donc aujourd'hui de plus fâcheux
qu'à l'ordinaire?

A.-Que des hommes sans foi, sans aveu,
que des étrangers au pays révoquent en doute
nos vertus politiques, passe; mais qu'un natif
de la Colonie, qu'un offcier du Gouvernement,
attaque de front ceux qui le nourrissent, c'est
ýun acte d'ingratitude que je ne puis pas taire.

P.-Vous voilà bien sensible; cependant
vous ne paraissez en vouloir qu'a un seul, tant
mieux; voyons, confiez.moi votre secret, si
c'en est un: peut-être vous apporterai-je quel-
ques moyens de consolation.

,~.-Ce n'est pas un secret, car tout le on-
de en parle : il s'agit d'un Discours adressé
par le Solliciteur Général aux Citoyens de la
ville des Trois-Rivières, à la dernière élection.
d'un représentant pour cette ville.

P.-Comment!.c'est ce discours qui vous
émeut de la sorte,? Oh!,pour le coup, vous
devriez être plusntranquille sur ce sujet; et
moi j'en ai rencontré plus d'unqui l'approuve.

A.-L'approuver, est incontestablement par-
tager les opinions de celui qui l'a prononcé;
c'est déclarer qu'il importait peu a ces élec-
teurs, ou d'entendre un tissu de faussetés et
d'absurdités, ou d'écouter un discours qui au-
rait eu trait à a leursdroits, etique les gens n'é-
tant point capables de distinguer.-le bon du
mauvais, l'homme digne de leur choix de celui
qui ne méritait pas leurs suffrages, il importait
peu quel langage on leur tînt,.

P.-Je. ne.l'ai pas entendu, il est vrai, mais
ce que l'on m'en a rapporté n'a rien qui puisse
faire naître les idées que vous.mettez au jour.;
et si d'après ce rapport, tout ce que l'élu a dit
n'est pas.marqué au coin de la science, et de
la circonspection que 'doit posséder cet officier
de la Couronne, il est au moins vrai de dire
qu'il a touché et capté le plus grand nombre,
et cela est en a fa eeur.
.A.-Je vous dirai par la suite comament il a

touché les uns, et capté les autres; nais aupa-
ravant lisons son discours, analysons le, s'il est
possible, et vous verrez que j'ai raison avec
tous mes bons patriotes de gémir, de m'affliger
à l'idée que nous avons parmi nous des hommes
si peu dignes de la confiance que leur situation
devrait commander ; tenez, voici l'ARGus, il
contient le discours de ce nouveau représen-
tant; je le crois bien rendu, car des hommes
de la plus grande intégrité qui étaient présens,
jurent qu'il a dit*tôut ce qui se trouve dans
cette Gazette, et ajoutent qu'il écumait en
prononçant ce discours, marque certaine de la
rage qui l'animait. Lise* et jugez.

P.-J'ai lu. J'ai peine àme contenir, et je
ne pourrais croire à la vérité de l'Imprimé' si-
vous ne m'assuriez comme vous le faites, de son
authenticité: de pareilles idées, des phrases
ausssi triviales que celles que j'y ai rencontrées
ne peuvent être, je l'avoue, que le fruit de
l'imagination d'un homme sans jugement, et
sans éducation: qu'un officier de la Couronne,
qu'un Sollicitenr général ait pu en faire usage,
c'est ce qui doit confondre et étonner tous
ceux qui ont participéad son avancement, mais
aussi avouez donc que la lettre de M. Neilson
avait du le provoquer.

A.-Le provoquer ! je n'ai pas lu cette lettre,
mais son auteur nous est bien connu; l'on sait
combien il est modéré, juste et intègre! son1
tableau relatif fi. M. Ogdén dans la Gazette de
Québec, &c. prouve assez qu'il avait en raison
d'écrire, comme il le fit; quelle vérité, quel dé-
tail dans cet apperçu! et uui tel homme, Mr.
Ogden, a l'impudence de le traiter de MEN..
TEUR, d'un homme çud veut lboutcucreer nlotro



G rnemen '.r noir" Co Doucet en th an que.ne.i sret a il es'aIt ier grossier rt nent. devant le to.,

Qui, d'entre nos Représentans a eu plus à cœeur eu à la V;érité4, lat faibllese'.de lui.confier, mis soný -19educat:On n'a jamaiseesoge;ier aui

l'in térêt de. cette'Colonie,?- - Qui .en a montré qui còuite-bien ähràs éuation.: Ad dmirez mal.qu'lpreJmi dnn epceae ui, iu
O dlabâdeation: de'Solhectteur-General. ýet-l'?oný doit -dire-gud

p~t ee ou 0

l'existence~ avcpu d epctQiarl- dclezedeM.en pr- ss ceux qui l'ont recommand.é. poi cette dignÏé à l
v les erreurs de'l'EFxecutif avec plus decr l'église.t paroissialede ýMontreal ; maâis ne ýýous cPnisin eo tin ortidféetu et

conspection ?- Et ce champion'de-la'véité,y fiez pas frp c'stu aeen et sacheznoiain - acnut adrir ctio''

dela justice, Mr. Ogden l'a menacé de le faire que appartien a une autre,c ique ae ci avil et altie a as ier plslntes cou
trembler Quelques moisde a e plus'et Mr. Og-la u dngereuse de tote ls coque, a cette ronnedat og d'untel officier. é
den trem blera' de dépit. . ' clique qie d her àsc même. Sminaire ses , P.. os alle si-loinque je ne peut piús y tenir 

P.-ee la lettre de Mr. le secrétaire drois de propriété, et, qui,, feraittto to e avous aisse, cSonvaincu qe je suis qu'ud
Cochlran acquitte M. Ogden suf samment, et lui faire: perdrei, si elle le pouvait;,Ce n'estd'essayer à vous re du ben' pour Oettmos gd en

ilnspetonEnique celle de'Mr. NEILSON ten- pas toutr, McOgden, a améchancet herap- Pohtiquet eurt : maise vfrassurerac en dca

dlait à. perdre le caractère dMr. Ogden. peller ses divfetrents avec Mr. le. Juge BEDRD, rant que je vondrais dans la deuiere lacouronne

A. Rien de celà ;Ocen la e montrait set - ce juge dont o tn aurassez a nter l'inté- t il ,ie taéu eadse l d, :te, e pl

lemer.t qu'il faut treo-sir ses gardes et qu'en grite quin'en cede àoatcunsdeises, a ces me ir, beun de odéra n

men sa n teýc ù ý eïü d r to - .ý ,bori ,c t. ,

élisat comme représentant unhommecompen capacit qui esteur-émle dans amour aou e , e ess ils ut
table d'unedsomme considérable envers la proed travail, il l'accuse detyi-annie,éilta été, dittces vertus, ce qualités doiivent-e trouve r réunie. et
vince, encore qu'elle fut payée, onlui confiaitil, son dénoiateur de'ant la i Chambre d'As-sans cela point de reipect pour.un.tel olricier.éca
trop, puisqu'il n'avait pas veillé à se faire dé-semblée, et il térnie ve cmreant respectu- Adie u eto is do avsci oPie e
charger régulièrement de sa responsabilité, et usement, un Juge-hors' dae, Bante à un roaumr- 'imeo Daaose, do"dàni fedrentes.
qU'yaussi longtemps qu'il demeurait sans avoir qer Quant àcde loi,: aniun'nfet. il n'o apblie o
obtenu. cette décharge, il serait comptable de pas non plus les dine'rs, où l'o, aÎ.à lasnt ivi erhrbY, 26 Sptembre, 182 6.ýý
cette somme. Le temps, d'ailleurs, nous feradu gouverneur en chef otd oiré bien an

voir si Mr. Orden avait t à cette dcharge.le Lieutenant Gouverneur,- et toutes l ces plati-
al'n connaitra les items de son compte, le pon tudes, ces inconséquences, ces intilités, ilt les

saura si cet item surtout de QUINZE Louis prodigue dans un jour d'éledtion, et pour se
Pour PAPETEIu' est bien admissible. Lisezmfaireélire. ea - - - ATOs-RIIE RES
donc les reMarques de Mr. NEILSON dans 1a Voilànu epréi s du discours de M. Ogdln,' et

ozte tte dQuébe au N. que je vop no plus aesdéjàaprès cela vous'croirezïm tl homme sn dr CBD, LEOTOBR, un8e.m
cité, et vo s verrez si ce M r. mérite n ' f-e s dù ilGu e est appel f eN unep é a o sÏ -e7ipr s, oee

épithète de Menteur. a P.- SiM r Ogden a tete ccapagble'Ld en tout caenr Go e nuu pe' :eltono ru t cais prore xit

P.-J cneian rp dl le lire, et jeque vous luiimputezs, il me rite sûrement di he nêu

vous avoue que votre raisonnemnt me paraitreproches, mais il a de 1lesprit, il est attachot e E- l cti .a f nar d t
plaur e P TEEetbnaaouvernement, et.il fat espérer. qu'il seraex

A.- Passons à Mr. Dumoulin que M.gden un bon représentant. e > ,d' e SRraS do n zne id é

Gazettede Q,îbec auN 9 . qu je vos ai djâaprê celà ous'crorezientel home dige du MiâCRÈD, LE4OTOBR'e 1826 e

trouva si faible, si blême qu'il fallait deux M 1si.é-Mr. Og denà son élection n'a laissé a. de la manière dont - traitentolte

decins pour le soutenir :Pque pensez-vous decune trace deýbon sens, eti cest craindre qu'- Solliciteur-Général, &ë: Mais nous sommes oblige

cette honnête remarque enversd un antagonisteavec sa Gùeule de fezr il -nerse porteu à des e d'int pee de n aragraphe; nou r e

ui ne parle que le langage det 'home p ibienpcès eri Parlementmais il a e sbi r ailes tché.cevos l'stant une communication ueesstte5à
plusigrane. atts uvier et as sern o e vexrit dns eru deprotrs ntlo té s d iondigité a it--i séan deprler que s.Onu bon eraitncett. uul deFr.arn la du es cueurs les tousnù viie·t -cratèrnn eide-
road ses faile, s m qéuifais desxM pou .fermr tes et sieux Jlecsotionn mêmaonaesui staehsde la mairdnppuieur , R aec ctaien lvn-

deuies porde sesoubtenr:u peiseousoyene tor aei detos fat agiren àcoantreni qag tote fissr eoúGe énéral, quhuame olis«
sot honnse preMrqu Oenes' éusagisitei onàa Goeupendent nletion se pe qudes 'ex~d'ierr'are e alro garaee usr

qttaque paeux qu l langget de' l'hoemen subitnc. est Prleenii il eeer i virlecorpese, Aevnt larécetioune ce moricaino inérnA

n, et qui toujours avait cru devoir sincalerr laquences, et les Papieluide se életeson laquexte-aos des apr er onr Ce1de nos

lus grande attention enver lui;eà raion de salees cvillier et autres qui e dare a asinabileece das qui nu reoien t p 'es un e d eilocueus it ·leD aD rc, darans vqu len 1 é.. exs auxquells o peint
ignité ? Etait.t-il séant de parlae de son ma- ps t Gueule utle c'Fr, aront la lui ous eueu le plus v s s le iz pem

teur, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~su et ne prouve pa nqo lamn:;i eesia lsrsetr i-n u ejge adrir adese ux Eive',cr ecte illey

rage, de ses facultés pécuniaires des'pour fermer en teêtrs et laeux. GJeosoupçonne dtmeont ros d iettons oes eux

suite,; de ses débiteurs? Mais tous? moyensque pouravoir agi ou fait agi enc rav.eÏti:tagc'toute fois sur le D , .a ë%MZ1 n'général' q' 'les'.cai*

sont bons pour Mr. Ogden, s'il réussitt iloràla loipendantson électionsi ce que l'ona racères c sont ra iqsuréalité q

attaque ceux qui l'opposent, non seulementsurdit est vrai, i'recevra bie.nvinteolb récompensev Avantla rception d ce morceau, nous insrions-

le mérite de leur opposition, mais qencoretre rpsontaite, et ce me us teue l'xda e ts des papiéis e u0tcTT' Cx A no

connaitre et quesesi passons l'aou desm lée ënAngltreu et dans toutes leimrieur lu e Dior et Mrs Oen tl etrn

leurs d efauts physiques. Quelle bassessert Colaties, la Crocureu e da inhabile lecs mai d e' s les GaettesnD des autre

reproche . Mr r aIONDELET d'êtrmenéMavec desà siéger; alors il se contentera d'employersa isr uraient Vu les réflexions autrquelles q

yeux croches, d'tre petit, ille traite de men Gueule de fer d dtlacourde Mntralqu'il do n lie ct le eMtt Pn on d--epe d

teur, et ne prouve pas en quoi il a smentir; il lne sait' pas plus ree >ditan, que le srea Ji lettre ou aresse les dimen du SeUx
et sa derniere adresse' auxg Electeurs de( ctteraille-

présente au public comme nditeur de l'ArGus des TroisRivèresa D'être attaché au Go du Septembre, dnnoussmèettons ou les 'yeux

et n'a pas l'habileté derepousser un seul desèveresment, c'est-à dire d'être sàla solde eeu dn rer ler raductiont qu nes avns, crn

traits qui lui sont lancs dans ce papier, enaore Gouvernement- n'est pa ensoi un obstaclea debvoir.cmagne re quelques remarques. Nous t

a-t-il moins l générosité de confesser que ettre représentant il est ficiled juste que nExe plaisionstc e1traiequ S dZCTATese .CANeADI

Rs ctdient det vérités qu'il de sraitéuetif ait des organes daes la Chambre passag paer leue il para e ' ifeva faire
avgs de notgrandes a -e n n e at

conanitre, et que ses passions, l'amour dessenblée; n Angleterre et dans toutes lesiprimer le Discours de M Ogden et le mettre es.

honneurs, et ses préjugés ne lui permettrantColonieF, le Procureur et le Sollinciteur général tre les mains detous les Etulias enDreoit, les Avo-

Frappé~~~~~ de l'dé que toscuouefnrféhràp u 'ueosqu atjd'le u siari, dut s s ~e qulqe afns ensrRPND

jamais d'avouer. Il n'a pas teni nMr. Monee ont to jour' ou sesque prinp s ' . i. ,'po les Conseillier, &c. aus av fait lesn t nsr à

delet de nitre un grand homme comme Mr..et avec des senimens libéraux et delintégrité L L e aN Cx, t pefectioner s autres'; et que de

Oden, mais il a dépendu de lui de se fairetels que l'on en a rencontré dans Mr. Uniacke, ne le caves differncel y a (eplis

littérateur, de s'enrichir d'un fonds déjà assezavec des tales tels qu'ils se trouvent dans Mr. eiis aires pour prendre les dimensions du rAMeux

l'établissement ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~BYAD de l'vqed emsedn lA-'lnyfi a ebeo 'mêhr ortqee o etegnter (ucaacere pvtrouvril

considérable de jurisprudence, de savoir par-le Procureur G néral actuel, et dans Mr. Valq OY. ENpret nos Corrn'pondant trogrer ao.leurs) des Electeurs des Trois.Rivires qui sont d'hu.

ler avec respect à ses .uges et de ses Jugesi delires de St. Réal, lon' doit être satisfait, o tmur a nrie o ler reprsengént sr les paule e-

se concilier lestime des' gens probes par la ré. contribuera même a' 'l'életionr la crates eaq sesontortàlencasion.' Mais ce seraitcom-

guarite de sa conduite, de respecter les ato lrite. 'Mais il est difficile de se' persuader mettre une injstice et' oansiqod'er de politesse uvers

rités, d'étudier et connatre les beautés, esqite tous les gens en place aient la même indé-l'estinable auteurdu Dialogue, que de différer lin-

avantages de notre Constitution, et. de prou. pendance, et sous un gouvejnement qui a prou- sertion da cetintéressnt é srcrit.

ser de taouvel e EgliseParoissoasp que Mr.vé dplus dune fois' qu'il peut priver qde soD

Ogden est leaucoup plus petit que lui- ofelce et. de son t, t sans lui e' rendre Il nous faut remettre à l r. isme prochaine, <'des

Frpp d lide uetuscex uinefOlraison, celui qui n'agit pas à son gré, il faut y remarques surla liberté de laPresse" que la con.,

O on t réflhir plus d'une fois avant d'élireun salarié duite i elqu us de nos PROFoND

pase retni ior dpever.pu otmn eA- >at dpsevltcnecto- U 1rDN AIBA tl ratn

de lenperr e-n'eû Mr. Oce s nbn . tse et tre bien sur de ses principes-. po.atnquoen de cette place, nous avait faitnaitre l'idée
de le erdreMr. 0.cite àson tibunalet ses1 P.-Coyez-ous dde quetrre'gdn jourt pa-in tde leurà. apprendrede (puisqu'ilsir

enneis e Qébe etsesennmisde ontéal P.~Coye.vos dnc ue r. gde"'nestpas le'savenit pal dféece qtr'iI y a (ritendpas
enems e ube e ssenems eMotra'-attaché' au pays qui l'a vu naîre?, Jeme pertuade, a)ldffri tidpas

il apostrophe trois Médecins,il n'est pas jusqu'àq~i feae habetutl in i our. alur ERUDiTioN) entre attaquer le car7ctere poli..

l'établissement de l'Et'êque eemsedn l A.-S'il n'y fait pas de bien, on l'empêchera pour t'que et potrte r atteinte au caate prié

ne veuille s'occuper, ille voit érigé dàns les le certain d'y fairc, du mal, mais il est à'criaîncre que

champs, il n'existe, dit'il, que pour augmenter son peu d'application à l'étude,,ses préjugés, son at- 0~ EN: priant noi"Cciriéspondan's d'agréer, nos,

la fortune de Mr. D. B. ViGER," et il n'aurait tachîeiieut au parti' qui.,déteste-.les Canadiens sonrcmercimens, de nous ivoirfait part desfiuitàdc leur,
pas rmpli a tâce, sil n'fit ps honré M. ambtion e pareniraux.hnneur, la rainede Ar-otrnailen''os Abnnés n"duééral du zle avclle
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1létait raisonnable de penser que nage / Dieu veuille q ie jram s.iucuria¿tre endro'i
ne irenferme Fdevo:sirrue ae , drsëITrom eutsstt Ac an

le Solliciteur-Général serait honteux en seFesn s'couie nombreuseoit à ceuous p s' et qu

a ilant l platitudes;e equi devaient puis'ifl3pensai.entcpmn, lui) acco y oclam N. de a s.

que sajt eule de fer aÝait vmies, et;qu'il der leur, appui auSolliciteur.Général,.a dé4idé At. c

se setait borné à ces insultes. Mais non, sort dé cet ommesi. peu ,gn esièîer.,aud le

toujours.le même lorsqu'il s'agit d'el e mon- heedudi delLe sgai u t e.ieur /Inglis des
aute" n ~ ête, 'vuthommes q'laple c9ef2Squi '0adresse auxélcer 1g/s

topt qure uil devrait i t lavantage de pouvou- ire quils t,: t .

que.nous ayonsune'Preuveihcônt'eta.re"et nokpas Wgoàveii"'ee e i. Wvieres; :iécriait, e nant un des o-
qe nsa yons e une gnre. ilmconaitsas Mosiur Odên félicite s Elee.rs r cè ils teaú duh4tings, "nous avons tout l'é1qui1

désa consistence en ce gen re. . Il se rai t-sans s7itfïidsif J .s'gdan c9"àeà B( &ohu äösätsilecD
d o u t e f û è h f é q u e n o u s n e l e c r u s s i o n s C a p a l e p g , ,g , cti , ¡ p a rn ,t , ,r s m n tte â r.&a v e n st a u s i l e s u k , "

de *se, conduire co nnie ans un corps dekcul uer a es 'gens -m ns tclair s qàeux.. R e n de jeMis
gdqu eda le4 men lncapas surprenant quer. Ogden traite de OUScoo, rpartit ce Monsieur, "etj

gples homnes qui ont asse de.cur pour réaiter in

certain de la victoire; 'il veut qtie niousî,oppression que l'o.n veu de puis si longtems execer Guul dretFe. D'il Bourait ariveri que
sô~'ns araitemeit convaincus que ses car on sait que le .langage de la1 cou a, et celIut duoùi puai rrvr u

solnsp .0an lSsit,'ceso no sui;les gan
rutsK7I rid e d.,histoireme adntipayorp explease u'ben . en.se asez ct oaer)o ediatpusqe:

prsrité.u Quslemenfa t ounelaressea u pa r r .nta qu'i vogdctra it egrlMayigéa Bir.j Ogdarttc.i-hommé edutI ltlaius

Electeurs des Trois-Rieres, conçue enasqaruilo Ri U ae.cSu T M orElOdt eia
r. 'séErCiV!E. Lei 'Eléèteurs ½ui *outr eiare coirBge e. ker. uom e

TRADCe l•e . de lui résister; olt selon lui, L.S n8 OINS [L'atter d cet écrit voudra bien nous
~,. - CLAIa E'S dont-il parle. Eh! pourquoi ne ditilpa *ièt* d li obsei'vèr que ce rie fut

'Ap s Ibôres et tncdépendans electeurs des es ca o aNOASu comme dans a MOT IOn de 182:d r-

Troi-Rivières. est surprenant qu'il. Boit si poli, ce. monsieur, il sort9 au conmmencement de sÔn discburs que
MESSIEURS ''qde son caractère quelques fois,comme l'on,voit.1  Mr. ondelt dit auix electeurs, que pues-Msosi S Il voudrait bience monsieur, que toutes u olaitny ( elé 'Cuiser Coo i

raEn vous faisant mes remercimens poa voir tics de la roi netejice ta o ees pArhq on . . ooq i

foi, acco ardloe e vincials epeee1me nqèmma foi, ce serait l'Tragedie 'après l F"arCe M aià l cit avoir leplaisir de mettre le Dnon
fossur, u'n me r aiatl eretez-mssnce vousc'est.encoe une de ces exaltations d'esprit sailiîîïlla'brocle eM' . n'ajouta pas a la gueule
assurzéer qune vousrapezanifesve reconnairae eaFr ,e alheureuei eni qu rrop a jtr.' Il e'ra mde fer. Mais. comme a. O. se plaisait
dur mées caouaeus la mnicestr d re ler pé dans cs conjectures là, colisme"danï 'lefar's ; 'ilr d &ab s di1ê, l'on pourait fort bien
tsr meos caoninri, a uner coninit , p4eutlfire Bon sacrifice,' se résigner à son sort; et :se . eI

fort a p s romuintéerêtsuetrconueanej n 'lë d ini et a R saûCLQUE, licece TppMh0rIno pas

Tionse vos inCr a:, aare nmié deconsoer si bon lui seiblei, en croyant pouvoir appli prenurellc de peerbnono s
fort as plavrcn c quer àldimle a . Pou'il EN Adifldon ia gueule de fer, Comme le dit notre

n'e oup s d pa e . a . ~à r ar 'sn nt er. AU oco 'P svon quI'n MA nser ? E ' i.Un ule c ' 're pÓn a que nU 'us prions de nous

«lcin Vou aver atoir, paueq es parties de cct àa ou, nons sao sq 'npesrplet ntl easser l liberté que nous avons prise dé
Provine qu ilo a appmois, qula frnh .éîc réeîpéter que monsar. Ogden entend par DEMAGOG MES ' "qi toîjs'das01

lPrvie e 'o ateint apenise lfrcie , 0Cet s tous les Canadiesarquns.de l Chamnbre qi n'ontcoriger ferreur qusest ee

ibre ldosatitaler les avnes dn l'or neetas la basssse de se plier srlinent ilx actea d' )it, ais 'bied;_ le Dindon au :c de fcr!!

ges&t surpenant uil.itsm ,plibres.prmioniu-i o u 6 en mn lo c

te l 'o q a tu ea u e len e s a v nt g e d u g o v r n m n *"t e l ii e rs m M i s Pþ r i a i - r l N A fo r c e d e c h â n i n ën t s Ñ A T r E Lú n S , n o u s

-onjcaaacétéehearcux çe voir, 4oeme l' .',endraieni euxcrc'quecpeutsonqespprer

tpas l oséin e e oiri us perd ice us es t . lui t exe 'é han c ontr ns quepré ta s ise l verrons peut être' le dindon se m in mo 'rp'ho-

paslaissés infe.ter paesc éoiAnoprguses tu ns sera ingulier et curieux .de savoir quelle figure ce ser en quelque chose de pir e qui rime en
se ontuffonncs dnenquques dese maoies airas ·RN ILOAE ra l'hyver~ prochain, parmij" ON."]

eoeorcé incqies gensmon c etus ces ignoraNs Ces dcmo rtrâ,cs ennmtis d as. . . . . -

qet s a e e vo•or vNouir sommes bienl persuadéa qu'il n'y .trouvera pas AVERTISSE eiNT
.? Lesoutres partple e. ,Prd'idnue n u ron compte, et qu'il ne réussira pas à Ies effrayer,en 1sEe Soussigé ayant été dinent tiu--

der oxempevesepeg erdépit de sa guruts de fer et de tous ses autre attnbuts rer*a
ele qui s.retient dans ane obscuriné poit di . rat'airean asn demre. tnre e leDnrreo

e nousdpourons toasceous fli'tr de jouir des avan-disa.A
ta essenries' et vériabés 'de a Codstitutiön Bra. ceux 'qui doivent au dit absent,..'dé li payer imm-e:

aue qu'en m e fue ec reconnrticl omi dan, notre précédent dr cm, de quoi
aa qe r eem ler,.i eotremis pouren

u eotre très.obisant et fidèle QUdEiQ-ES perits aralds. denos endroits. ayant poursuivre. le recouvrement ; et .ceu a qui il peu

dnjvucvna ncStriiteu . doctoralen ent déci que le.morceau ucyi setrouv dans tre du aon't priés de vouloir bien lui adrebr lsur

fota0 CHARUS R. OGDEN. le deriier numéro de la Bibliothèque Canadienne, est comps a sn dorice en cet ile, ou au burea

9~ Septembre, ï.6. une sàver critique contre l'A avU ou, il est peut ê =le'dés as.uv r&Cm.eàlQu·édin.

n'rsttà proposde dire un mot en passant, sur l ñia'nie .b PIERRE DESFOSSES, Curacu.

(I faut trM.Odnpupoerl'impudence ont certaines gensa de tràchér sr, des pa'ssag'es ju':1: 'r ii ères, x6 Sept. î8:6.

au point de se perettr de' semblables expressions ,n'on- ni assez d discernment po'r appucrer niE SMENT

dans son:adressa d, remercimens. Il faut erre ou peu même assez de bon sens pour compreIdre.AUVERISEMIENe1

favorisé de la nature,jw ce qui est bien pie, de très Mr. l'Editeur de la Bibliotheinue Cnadienrie, ob. I subscriber having been duly elected

mauvaise foi, pour. tirer du succès la coriéquenie iue serve avec raisonqu'il est i rgretter queîapub.ca.ion, Curator m theabsence of Mr. Leandre Lenaiître

M. Ogden eni tire.~ De ce 'qu'il a cu pls de succès de l'Aics•n'ait p'as été corimenCée dlua mois pln..Auge, ler:tofore erchant of · this townrequests al

que son adversaire, .l en conclut que ceux qui.l'ont tt,vu qu'elle rait été urement pl's utile avantl'é. those who .are indebted to ne said abent ce topy

oposé sont des caloriniate*rs, que sur eux est rtjaillit lection qu'elle 'ne'ýoura l'etre après : avant dit.il,,elle inmediately the amount of t heir respect:ye accounts,

ta goirceur de leurs. difamations, ce quifait voir qe pouvait puissiinment contribuer àéclairer les'esprit:p defiult of whbich they will be laced ,in the h ands

ce monsieur est aussi inhabile à raisonner, qu'il .l'st et,à diriger les électeurs dans le choix qu'ils avaient of'a. Attorney for recovery ; and those to whom the

à manier le ridicule. ,Il~ saura par la suite, si ceque à faire, &ec. &c. .. sa d absenitee may be indebted are requesttd. to rn

l'on a dit de lui est vri.ou non, ou plutôt il aura c-Nous sentons avec l'Editeór cité, qu 'il aurait été, i their accounts at his residence, or the Ôfice 'of

cainde s'apcrcievoir que le public Cntier en sara sous beaucoup de rapports, à pröipos de coinmen- Mesrs. LANCE vrn & Co; ar Québec. -

convaincu ; car quanità lui-même, à moins qu'il n'on cer plutôt la publication de l'Argus gri pauir dlaire 'PIERRE DESFOSSES, Crator.

blie ceci comme la loi, les faits, les instructions roy. iiplusieurs, niais il fautióbserler que Mr'Ranvoyze Threc Rivera, î6th Sept. î82.

ales, &c. au sujet de ses comtes, il est sans doute n'est mort que vers le milieu d'Août. Il fallaitepan

bien persuadé de la vérité dé tout ceque nous avoué dre le Pros pectas, et attendre que le nombre des sous. A I V E\ 'NDR E,
tncé et de la fauseé de ce qu'il dit dans son adres- cripteurs fût sufisant pour assurer au proprictaire les

se entaant-ses adversaires d'être des CÀLOMNI fraisdel'inpression, cequi,commeon le voit, ex A DES PRIX TRES-BAS,
trqu as .. pliquessez clairement la chose. En effet qui aurait Pour guel es jours seulcment chc: Madame

Il assure encore une fois qu'il fe-a tout en son pOt pensé que l'Electionaurait lieu le z de Septembre

r l'intérêt de ses Constituens. Personne ne C'était un peu tôt disent beaucoup, et nous aussI nous
voer ladupe de cela ; de semblables assertions, de le disons, laissant à ceux qui le savent, d'en'décéler Un Assortiment considérabed

s blables promesses li sont f ilières, autret hosedilsraisons ! ' arai tq savoir u rb e-

est~~sr delsexctr tmi '<o'!Arstrti uelq e e ttaite que puisse avoire pourquirbeaue

a peut-être raison, car qui nous a dit ce qu'il entend coup de nosparassies, notre feuille naissante, nous a-
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